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PRIERE 

 

 

 
 

Tu es ma lumière 

 

Dans la nuit de mes doutes, 
dans la nuit de mes peurs,  
dans la nuit de mon désespoir, 
es-tu là, Seigneur ? 
Je ne t'entends plus. 
Pourquoi donc ce silence ? 
 
Je sais bien que tu es ma lumière,  
une lumière qui devrait m'éclairer, 
mais je suis encore dans les ténèbres. 
Je sais bien que tu es une présence, 
une présence qui devrait m'accompagner,  
mais je me sens seul encore aujourd'hui. 
 
Pour que je ne sois pas submergé 
par le démon qui peuple mes ténèbres intérieurs,  
qui me parle à l'oreille de mes tentations, 
que ta grâce me soulève, 
que ta grâce m'élève,  
par-delà la fragilité de mon être, 
jusqu'à cette richesse infinie qui est la tienne. 
 
Béni sois-tu, Seigneur pour venir en mon désert. 
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EDITO 

Le week-end du 6 au 7 janvier de cette année, nous avons célébré la fête de l’Epiphanie. 
Épiphanie du latin Epiphania signifie « manifestation » ou « apparition » du verbe de Dieu 
dans le monde. Elle est une fête chrétienne qui célèbre le Messie venu et incarné dans le 
monde et qui reçoit la visite et l'hommage des rois mages. Découvrons un peu leur 
parcours. 

Le périple des mages d’Orient 

La démarche des mages se rendant à la grotte de la nativité et repartant vers leur pays 

préfigure la démarche de tout chrétien qui, après s'être incliné devant Jésus doit annoncer 

sa Bonne Nouvelle au monde.  

Seul Matthieu nous relate l’histoire de «mages venus d’Orient». Il ne nous en dit ni le 

nombre, ni le nom, ni l’état civil. C’est la légende – et sans doute aussi une certaine tradition 

de lecture – qui a fixé leur nombre à trois. Tout comme les trois fils de Noé, Sem, Cham et 

Japhet, repeuplent la terre après le Déluge, les mages représentent l’humanité tout entière, 

sauvée, qui vient reconnaître et adorer son Seigneur. C’est sans doute en souvenir de ce 

rappel biblique que la tradition les a représentés de façon multi-ethnique car Matthieu n’en 

dit rien. Il ne parle d’ailleurs pas non plus de «rois». 

Le fait qu’ils aient été qualifiés ainsi provient sans doute d’un effet de contagion : qui en effet 

peut parler d’un roi qui vient de naître à un autre roi, Hérode, si ce n’est quelqu’un de la 

même condition ? Plus sérieusement, ce qui met en route ces astrologues venus d’Orient, 

c’est l’apparition d’une nouvelle étoile au firmament. L’idée selon laquelle une étoile naissait 

au ciel en même temps qu’une personne sur terre était alors assez répandue. Elle 

concernait surtout les divinités, les empereurs, les rois justement. Il en reste quelque chose 

dans l’expression qui veut que nous soyons (ou pas) nés «sous une bonne étoile». Mais se 

mettre en route pour suivre l’astre, c’était une démarche toute nouvelle, inspirée de 

cette «vie à la suite du Christ» à laquelle tout l’Évangile invite et que les mages, en quelque 

sorte, inaugurent. Jésus n’est-il pas «la lumière venue en ce monde qui éclaire tout homme» 

(Jean 1, 9) ? Voilà donc les mages arrivés à bon port, grâce à l’étoile et – ô ironie – grâce à 

Hérode, aux grands prêtres et aux scribes. 

On connaît l’épisode de l’adoration, avec l’offrande prophétique de l’or royal, de l’encens 

sacerdotal et de la myrrhe réservée à l’embaumement. Et les voilà de retour. Avertis en 

songe, ils évitent Hérode et prennent un autre chemin. Mais où vont-ils ? Ne sont-ils pas 

bien aux pieds du Christ ?  «Dans leur pays», nous dit sobrement l’Évangile. Comme quoi 

il ne suffit pas de rencontrer Jésus. Encore faut-il revenir avec prudence chez soi porter 

celui que l’on vient d’adorer aux périphéries du monde. 

Jean-Pierre Rosa, in Croire 
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PAROISSE DE JUMET-GOHYSSART 

Horaire des offices de la semaine 
Lundi 09h30 : messe du marché 
Mercredi  18h00 : messe 
Vendredi 18h00 : messe, suivie de l’adoration 

Horaire des messes dominicales 

Dimanche : 08h30  messe 
      11h00  messe solennelle 

Accueil paroissial (Tél. et fax : 071/35 77 24) 
Permanences : le lundi de 9h00 à 11h30.  
                          et du mardi au vendredi de 9h30 à 11h30. 

Inscription pour les baptêmes et les mariages :  
Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner  
du lundi au vendredi de 9h30 à 11h -   0472 / 97 87 68 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont retournés auprès du Père : 
• Raoul SERVAIS, Home « Les jours heureux » à Lodelinsart.  Il était âgé de 73 ans. 

• Suzanne GEERTS, veuve d’André DRAGUET, rue Wauters, 30.  Elle était âgée de 87 ans. 

• Giuseppa MALTESE, épouse de Raimondo TAIBI, rue des Aiselies, 28.  Elle était âgée 
de 84 ans. 

• Salvatore FRAGAPANE, époux de Giuseppa ALONGE, rue Clémenceau, 35A à Roux.  
Il était âgé de 77 ans. 

• Jean-Marie ROUSSEAU, époux de Françoise COLLARD, rue de l’Ascension, 2C.  Il était 
âgé de 59 ans. 

• Betty DELCOURT, épouse de Jacques DELOOZ, chaussée de Bruxelles, 76/22 à 
Lodelinsart.  Elle était âgée de 64 ans. 

• Lina MENCHI, veuve de Romolo SANTINELLI, rue G. de Gaulle, 68 à Morlanwelz.  Elle 
était âgée de 85 ans. 

• Alexandre MARTIN, veuf d’Irène VERVOORT, rue Jules Destrée, 68.  Il était âgé de 89 
ans. 

• Jean DEVLEESHOUWER, époux de marie-Louise ANDRE, rue de Jumet, 351 à 
Marchienne-au-Pont.  Il était âgé de 73 ans. 

• Georgette CHERMANNE, épouse de Giam Paolo SALA, rue Destrée, 25.  Elle était âgée 
de 77 ans. 

• André PIERSON, époux de Cécile ANNET, rue du Calvaire, 4 à Monceau-sur-Sambre.  
Il était âgé de 90 ans. 

ACTIVITES PAROISSIALES 

Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de la 
Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 

 

Nous prions les lecteurs de Spites de nous excuser de la « disparition » mystérieuse de la 
chronique de Gohyssart dans le Spites du mois dernier. 
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PAROISSE SAINT-SULPICE  -  CHEF-LIEU 

 

Horaire des messes : 

* le samedi : messe à 17h30  
* le dimanche et en semaine :   
   messe à 9h chez les Sœurs de Notre Dame, rue Borfilet, 2B 

Pour les baptêmes et les mariages 

Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h30 à 11h -   0472 / 97 87 68 

NOUVELLES FAMILIALES 

Nous ont quittés pour rejoindre la Maison du Père : 

• Jean-Luc ADAM, rue Dr Pircard, 17.  Il était âgé de 65 ans. 

• Elio DELVECCHIO, époux de Rina BUDASSI, rue Jacqmain, 70B.  Il était âgé de 85 ans. 

• Jenny DECRAENE, veuve de Jules ANTHOINE, avenue Reine Astrid, 77 à Chapelle-lez-
Herlaimont.  Elle était âgée de 90 ans. 

• Christine DELMOTTE, épouse de Michel SCARNIET, rue Sohier, 17.  Elle était âgée de 62 ans. 

ACTIVITES PAROISSIALES 

Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de la 
Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 

AUTRES ACTIVITES  

Les 1er et 3ème jeudis de chaque mois, de 13h à 16h : Permanence St Vincent de Paul et 
vestiaire, à la salle paroissiale de Jumet Chef-Lieu.  
Les lundis et jeudis de 18h30 à 20h30 : Réunion AA La Bouée (1er groupe). 
Tous les mardis de 18h à 20h : réunion du 2ème groupe AA.  

Temps de prière proposés chaque semaine : 

Le mardi, de 15h à 16h, temps d’adoration de l’eucharistie, à la chapelle de semaine. 
A partir du mois de février : le groupe de prière « Cana » se réunira chaque premier et 

troisième vendredi du mois, à partir de 14h30, à la chapelle de semaine et sera 
toujours suivi d’un temps de convivialité. 

Le samedi soir, de 16h55 à 17h25 : récitation du chapelet à l’Eglise, avant la messe de 17h30. 

EQUIPE POPULAIRE   

Le samedi 3 février, à partir de 12h, aura lieu notre repas « crêpes. 

Le mercredi 7 février, de 14h à 16h, nous aurons une animation sur la permaculture.  

Le tout se passe à la maison paroissiale (1er étage), Place du Chef-Lieu. 
Tous ceux qui veulent se joindre à nous sont les bienvenus. 
Adresse de contact : Daniel et Anne-Marie Priels -Eyckerman - tél : 071 / 37 14 37 

UNITE PASTORALE DE JUMET 
site internet : paroissejumet.be 

Adresse mail : paroissejumet@gmail.com 
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                                      CHAPELLE NOTRE-DAME de HEIGNE   

                                                                                         
 

• Vendredi 2 février 2018 :   
           Fête de la Présentation du Seigneur - Journée mondiale de la vie consacrée.  
 

" Le Christ est notre lumière, celui qui nous fera sortir des ténèbres et nous conduira vers la clarté 
de Dieu.  Accueillons-le.  Laissons-nous illuminer par lui afin de devenir des diffuseurs de lumière." 
 

           18h : Prière - Bénédiction des cierges - Salle paroissiale de La Docherie, Place Astrid 
 à Marchienne Docherie 

      de 18h30 à 21h : Crêpes Party  -  Grande soirée Caté-Tous. 

• Dimanche 4 février : 11h :  Messe des familles  

• Mercredi 14 février :  Mercredi des Cendres 
" Le Carême, c'est d'abord une invitation à vivre en vérité !  Vérité de nos actes, vérité de nos choix.  
Nous ne sommes pas là pour jouer aux chrétiens, mais pour l'être vraiment." 
 

             17h30 - Célébration en l'église Saint Roch, rue Neuve - Lodelinsart-Ouest 

              19h - Célébration en l'église Saint-Remy, rue Paul Pastur - Dampremy 
  

• Dimanches 11 - 18 - 25 février :  11h Messe dominicale 
 

     
Secrétariat de la Chapelle N.D. de Heigne - 14 rue Houtart, 6040 Jumet Heigne 

Tél. 071.35.13.31 ou 071.35.95.63  -  E-mail : secretariatdeheigne@gmail.com 
 

Ouvert pour recevoir les demandes de 
 

•   Réservations de la Salle Michel d’Oultremont pour les réunions de groupes. 

•   Réservations de la Chapelle N-D. de Heigne pour des activités culturelles et artistiques 

•   Bénédiction du drapeau des Sociétés du Tour de la Madeleine 

• Annonces d'évènements à publier sur Heigne dans "Spites", le mensuel d'information 
des Communautés chrétiennes de l'U.P. de Jumet et sur le site des Paroisses de Jumet 

 

Permanence de 10h.30 à midi : les samedis 3 et 17 février 2018 
 

******************* 
Réunions en la Salle Michel d’Oultremont, 14 rue Houtart - Jumet Heigne 

• Tous les mardis de 9h à midi : activités libres - « mardi détente » 

• Jeudi 1 février à 20h: Radio J600 

• Vendredi 2 février à 19h45 : Comité des Fêtes de la Madeleine 

• Samedis 3 et 17 à 13h30 : Séance de Sophrologie collective - infos au 0497.11.35.22 

• Samedis 10 et 24 à 14h : Géobiologie : étude de l'influence des ondes sur les vivants 

• Mercredi 21 février à 20h : Les Amis de la Madeleine 

• Vendredi 23 février à 18h :  Les Disciples de Saint Eloi de Jumet Heigne 
-     Vie Féminine aînée se réunit le 4è jeudi du mois chez Josiane - Tél. 071.35.14.77  

 
        ******************************************************************************************************* 

Depuis le 1er janvier 2018, dans le cadre de la Refondation de nos Paroisses, 
les demandes du baptême et des mariages à célébrer en la Chapelle Notre-Dame de Heigne,  

doivent désormais être adressées au 
 

Secrétariat de l'Unité Pastorale de Jumet, 131, rue Dewiest - 6040 Jumet Gohyssart 
GSM. 0472.97.87.68 -  E-mail : paroissejumet@gmail.com 

 

Permanence de 9h à 12h et de 13h à 16h du lundi au vendredi 
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    Claudine Mahy nous a quittés 
  
   La si populaire chanteuse wallonne carolo s'était surtout 
fait connaître avec sa chanson "Mémé Loubard" qui lui a 
valu d'être invitée à TF1 dans l'émission "Pour la gloire" ; 
ce n'était pourtant pas sa chanson préférée.   
Elle disait que c'était une clé qui ouvrait la porte à ses 
autres chansons wallonnes.  
 
   Mais qui se souvient encore qu'il y a 35 ans, inconnue  
du public, elle est venue chanter à Jumet Heigne pour  
l'inauguration du mémorial aux mineurs à l'entrée du puits  
St Quentin ?   
A côté du char de mine, elle a chanté "El bawteû" (le bouveleur), c'était le métier de son Papa.  
Ensuite, ce fut "Prunèle", l'histoire d'un cheval de fosse.   
Nous n'étions qu'une vingtaine à l'applaudir mais notre accueil l'a tellement touchée que le 
lendemain matin elle m'a téléphoné pour me chanter "el coron du bouneûr" qu'elle avait 
composé pendant la nuit ! 
 

   Claudine est venue maintes fois à Jumet - ce fut "Jumet la belle" - elle a fait partie de la Radio 
J600, elle a animé nos Soupers wallons, nos anniversaires.  Pour sa chanson "Al Mad'lène", 
elle s'était documentée auprès de notre Chapelain Michel d'Oultremont. 
 

   Proche des petites gens, des paumés de la vie, elle les a chantés : "Mère Térésa", "Prière 
d'un drogué", "La fille d'la rue"… Ceux de la mine aussi :"La Hiercheuse", "Au d'zeû du tèri" 
(texte de François Gianola). La chanteuse Jézabel a remporté le Grand Prix de la chanson 
wallonne avec "Pour vous, Marîye", une prière à la Vierge.  La voix de Claudine a résonné au 
Bois du Cazier, le 7 août 2006, au cours du magnifique spectacle nocturne "Les Gueules 
Noires", dans la chanson éponyme et dans "gn'aveu l'Cazier".  Claudine devait avoir des 
centaines de chansons dont elle écrivait paroles et musique, dans son cahier.  Elle nous en a 
laissée une que nous ferions bien d'entendre de temps en temps : "Aime, tant que tu n'es pas 
mort". 
 

     Le dimanche 17 décembre, en la Chapelle Notre-Dame de 
Heigne, à Jumet, nous avons été accueillis par sa chanson "al 
Mad'lène", un bel hommage à celle qui a chanté plus d'une 
fois dans "la Chapelle des M'ad'lèneûs".  
  
On se souvient du jour où elle y a interprété sa "Priyère d'in 
droguè" en se tournant vers le Crucifié, un symbole. 
 
L'abbé Paul Trigalet a aussi évoqué celle qui, comme lui, s'est 
préoccupée des laissés pour compte. 

 
 

            Claudine était d'une générosité naïve, certains en ont 
profité, mais elle était comme ça, tenant table ouverte à ceux 
qui en avaient besoin.  Usée par la vie et la maladie, elle s'en 
est allée tout doucement, à l'âge de quatre-vingts ans.  
 

   C'est une perte énorme pour la chanson et la langue wallonnes qu'elle a défendues pendant 
toute sa vie. 
 
   Adieu, Mémé Loubard, on s'souvén'ra d'vous co bén des anéyes èyèt mèrci pou tout ç'qui vos 
nos avèz apôrtès.                 
                                                                                                                                    Achille Goethals 
Photos : Claudine au Puits st Quentin, le 11 juin 1983 - à la Chapelle N.-D. de Heigne, le 18 octobre 1987 
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Synode des familles 

Un premier rassemblement de quelques dizaines de personnes s'est tenu samedi 13 janvier 
2018 à Tongre-Notre-Dame (Ath), sur le thème « La messe, on y va ou pas ? ».  

Samedi matin, c'est un accueil très chaleureux qui attendait la cinquantaine de personnes 
venues participer à la première des sept matinées synodales, avec pour objectif 
d'approfondir le sujet « La messe, on y va ou pas ? ». Après une introduction proposée par 
le vicaire général Olivier Fröhlich, les participants ont vécu un petit temps de prière. 

Une vidéo a ensuite été diffusée pour préparer la réflexion. Des familles diverses y illustrent 
ce qui est ressorti de la première étape du synode et des experts comme Arnaud Joint-
Lambert, Eric Vollen, Dominique Jacquemin ou encore Catherine Chevalier ont apporté 
d'autres points de vue et de nouvelles pistes afin d'ouvrir et d'enrichir le débat qui allait 
suivre. 

Portés par la vidéo inspirante, les participants - réunis en petits groupes axés sur divers 
aspects du thème de la journée - ont pu partager leurs idées. Que mettre en place pour que 
les familles du diocèse se sentent plus à l'aise dans nos eucharisties ? Une dizaine de 
groupes de réflexion se sont ainsi formés pour penser à des solutions pour rendre 
nos messes plus joyeuses, plus accueillantes, plus ressourçantes,...  

À la fin de la discussion, chaque groupe a émis trois pistes concrètes pour l'ensemble 
du diocèse. Celles-ci ont été récoltées par l'équipe de pastorale familiale, qui partagera 
les décisions finales lors du grand rassemblement des familles organisé sur le site 
de l'abbaye de Bonne-Espérance le dimanche 3 juin prochain. 

De leur côté, les enfants s'étaient rassemblés dans d'autres locaux pour une autre mission : 
représenter leur famille. Ils ont ainsi découpé, dessiné, colorié pour créer une œuvre 
à leur mesure, qui sera elle aussi exposée le 3 juin. 

La matinée s'est terminée sur une note festive avec des ballons pour les enfants et une 
petite coupe pour les parents, mais surtout des nouvelles connaissances, des retrouvailles, 
des discussions passionnées sur les projets à venir. La première de ces sept rencontres 
s'est terminée sur des idées prometteuses pour la façon de faire de la pastorale familiale 
dans le futur. L'équipe porteuse du synode se réjouit de continuer l'aventure et de vous 
accueillir lors des prochaines matinées de réflexion sur les différents thèmes sélectionnés. 

Le prochain rendez-vous est d'ores et déjà fixé, cette fois à Kain, à l'Institut de la Sainte-
Union. La rencontre visera à partager nos espérances dans un monde qui n'est pas toujours 
simple. La matinée se déroulera de la même façon qu'à Tongre-Notre-Dame : après 
un temps de prière et une vidéo, le débat est lancé sur le thème du jour : « Le monde, 
pas toujours facile ». 

Les participants seront ainsi invités à discuter sur ces différents aspects et chercher 
ensemble des pistes concrètes : face aux difficultés rencontrées par nos familles 
aujourd'hui, quelles lumières nous permettent d'aller de l'avant ? Avenir, foi, valeurs, joies, 
espérances, communautés, enfants sont les ingrédients d'un cocktail détonnant dans notre 
monde. Ensemble inventons des recettes...  
En pratique : rendez-vous de 9h à 12h à l’Institut de la Sainte-Union de Kain, 
71 rue Montgomery - 7540 Kain 

Cinq autres rencontres sur cinq autres thèmes suivront dans divers lieux du diocèse. Vous 
trouverez toutes les informations à ce sujet sur le site de la pastorale des couples et 
familles de Tournai 
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PAROISSE SAINT-JOSEPH - HOUBOIS 

Horaire des messes 
Dimanche : 9h30 : messe  

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles 
Contacter la permanence à Houbois le mercredi  
 de 16h à 16h30 à la chapelle Don Bosco 
ou téléphoner au Secrétariat de l’Unité Pastorale,  
 du lundi au vendredi de 9h30 à 11h – 0472 / 97 87 68. 
 

ACTIVITES PAROISSIALES 

• Les 1er et 3ème jeudis de chaque mois, de 13h à 16h : Permanence St Vincent de Paul 
et vestiaire.  

• Chaque semaine :  
Un groupe de prière se réunit le mercredi de 15h00 à 16h00 à la chapelle Don Bosco 

de l’église (entrée par la grille) 

Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de la 
Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 

- -                      

 

PAROISSE DU SACRE-CŒUR - TRY-CHARLY 
 
Horaire des messes : 

Dimanche : 9h30  messe chantée 
Le 1er dimanche de chaque mois à 9h30 : messe des familles 

Permanence du Secrétariat paroissial 
à la Maison Paroissiale Gilberte Guiot 
23, rue Vandervelde, 
tous les vendredis de 16h à 18h. (Tél : 071/ 35.03.06) 
 
 

ACTIVITES PAROISSIALES  

Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de la 
Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

Dimanche 4 février, de 9h à 12h : 3ème grande rencontre pour les enfants de 1ère caté en 
l’église de Dampremy. 

Dimanche 11 février, de 9h à 12h : 3ème grande rencontre pour les enfants de caté 2 et 3 
en l’église de Dampremy. 

Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 
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Dans le Doyenné 
 

A partir du 1er février prochain, à la chapelle de semaine au Chef-Lieu : le groupe de 
prière « Cana » se réunira chaque premier et troisième vendredi du mois, à partir de 
14h30, et sera toujours suivi d’un temps de convivialité. 
Pas de changement pour le temps d’Adoration hebdomadaire : le mardi de 15h à 16h. 

Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de la 
Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 

 

Dans la Région 
 

 
Le mercredi 1er février à 19h 
Soirée conviviale « Iles de Paix » : Exposé de la responsable régionale, 
échanges, souper (chili con carne) 
Au cercle St-Michel rue J. Jaurès à Roux - Réservation : 071 45 15 22 
PAF libre (au profit d’Iles de Paix) 

 
Les samedis 3, 10 février et 3 mars de 9h à 12h30 
Formation : Qu’est-ce que le christianisme ? Avec Daniel Procureur 
Au collège du Sacré-Cœur, Boulevard Audent 58 à Charleroi 
Info : Mme Thérèse Lucktens rue des Jésuites 28, 7500 Tournai 069 22 64 96  
istdt@seminaire-tournai.be - www.istdt.seminaire-tournai.be 

Les samedis  3 et 24 février de 13h à 16h30 
Formation : Les premiers pas de l’Eglise. Les actes des apôtres et les lettres de Saint 
Paul - par André Minet.  Le cours donnera priorité à la lecture de textes. 
A la Maison diocésaine de Mesvin   457, Chaussée de Maubeuge 7024 CIPLY 
Info : Mme Thérèse Lucktens rue des Jésuites 28, 7500 Tournai 069 22 64 96  
istdt@seminaire-tournai.be - www.istdt.seminaire-tournai.be 

Les lundis 5 et 26 février de 18h 20h30  
Formation : Au cœur des religions (Inter religieux), avec Danny-Pierre Hillewaert. 
A l’UCL Mons Chaussée de Binche 151, à Mons 
Info : Mme Thérèse Lucktens rue des Jésuites 28, 7500 Tournai 069 22 64 96  
istdt@seminaire-tournai.be - www.istdt.seminaire-tournai.be 

Les mercredis 21, 28 février de 18h à 19h40 
Formation : Sciences et foi chrétienne ; une rencontre possible et précieuse, par Patrick 
Willocq 
A l’UCL Mons Chaussée de Binche 151, à Mons 
Info : Mme Thérèse Lucktens rue des Jésuites 28, 7500 Tournai 069 22 64 96  
istdt@seminaire-tournai.be - www.istdt.seminaire-tournai.be 

Les mercredis 21, 28 février de 14h30 à 17h40 
Formation : La Bible, Parole de Dieu et Patrimoine de l’humanité (initiation), par Louis 
Wetshokonda 
A l’UCL Mons Chaussée de Binche 151, à Mons 
Info : Mme Thérèse Lucktens rue des Jésuites 28, 7500 Tournai 069 22 64 96  
istdt@seminaire-tournai.be - www.istdt.seminaire-tournai.be 
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A l’abbaye de Soleilmont, 150, avenue Gilbert 6220 Fleurus - 071 38 02 09  

Le premier samedi du mois à 14h30 : groupe « Lectio »   
 lecture méditée et partagée de l’Évangile. 

Le 2ème lundi du mois à partir de 14h30 jusqu’à 16h30 : les lundis de la miséricorde 
 Organisés par la fraternité ignatienne de Charleroi    

Les 2ème et 4ème vendredis du mois à 10h : groupe « Prière des Mères »  

Le 3ème mardi du mois à 14h30 : prière du Chapelet 

Le 4ème jeudi du mois de 9h à 16h : « Un jour pas comme les autres »   
 organisé par des chrétiens de la région.   
 Inscriptions : Christian 0496 26 13 14 

Le samedi 10 février de 9h30 à 17h : 
Ballet « Plumes et lettres ». Initiation à la calligraphie 

Renseignements  : fawerion@gmail.com - sol.communaute@belgacom.net   
www.abbayedesoleilmont.be 

Chaque 2e mardi du mois à 19h30 
Soirées Bibliques Œcuméniques : Les actes des apôtres 

Au Foyer Culturel Protestant Grand'Rue 94 - 6000 Charleroi  

 

Dans le Diocèse 

Synode des familles : Familles, lumière pour le monde. 
Tout le monde est invité pour bâtir ensemble une Eglise branchée famille. 
Des rencontres, lieux et dates pour réfléchir, discerner et proposer des pistes concrètes 
sur différents thèmes. 
Ce mois-ci :  

Le samedi 3 février de 9h à 12h : Partager sa foi en famille.   
Au collège St-Henri, avenue Royale à Mouscron. 

Le samedi 17 février de 9h à 12h : Les nouveaux « Vivre en famille ».   
Au collège St-Vincent, chaussée de Braine 22 à Soignies 

 
Le mois prochain :   

Le samedi 10 mars de 9h à 12h : Le mariage, une aventure à vivre. A l’église St-
Martin, place de Ghlin à Ghlin. 

Le samedi 17 mars de 9h à 12h : Je n’ai pas le temps. A l’institut Paridaens, Grand-
Place 12 à Beaumont.  

Le samedi 24 mars de 9h à 12h : Une Eglise branchée famille.  A la basilique St-
Antoine, place Charles II à Charleroi 

Toutes les infos sur le site de la pastorale familiale : www.pastoralefamilialetournai.be 

Pour la région pastorale de Charleroi :  
Véronique Henriet : veronique_henriet@hotmail.com  -  0472 60 69 02 
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PAROISSE SAINT-REMY  -  DAMPREMY 

Horaire des messes : 

Le dimanche : messe à 11h00  

Accueil paroissial  

En l’église de Dampremy, rue P. Pastur, 39 
Permanences : du lundi au jeudi  
de 9h à 11h30.  
Tél. et fax : 071/31 07 84 

NOUVELLES FAMILIALES 

Nous ont quittés pour rejoindre la Maison du Père : 
• Michel DUFAY, rue de Gohyssart, 1à Lodelinsart.  Il était âgé de 52 ans. 

• Emma COSTANZA-BRUNO, bébé décédé à la naissance, fille d’Angelo COSTANZA et de 
Fiorina BRUNO, ruelle Delmotte, 20. 

ACTIVITES PAROISSIALES  

Chaque lundi de 13h30 à 15h30 : Rencontre de l’équipe liturgique. 
Chaque mardi de 13h30 à 16h : Rencontre du Groupe Tricotine. 
Chaque mercredi de 14h à 16h : Rencontre du groupe de Prière. 
Chaque jeudi de 10h30 à 16h : Rencontre Vie Féminine. 
Tous les 15 jours, le jeudi, de 16h30 à 17h30 : Distribution par l’équipe de Saint Vincent 

de Paul de colis alimentaires dans le parking de l’école Saint-Joseph, rue Baudy, 4 

• Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de 

la Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

• Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 

- -                      

 

PAROISSE SAINT-ROCH  -  LODELINSART OUEST 

Horaire des messes : 

* le samedi : messe à 17h30  

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles 

Contacter :  

Le Secrétariat paroissial de Dampremy  
rue P. Pastur, 39  
du lundi au jeudi de 9h à 11h30 
Tél. et fax : 071/31 07 84 
 

ACTIVITES PAROISSIALES 
• Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de 

la Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

• Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en notre église. 
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  PAROISSE NOTRE-DAME de l’ASSOMPTION - ROUX 

Horaire des messes : 

• le 2ème samedi du mois : messe à 17h30 à la chapelle de Hubes 

• les 1er et 3e dimanches : célébration à 11h en l’église du Centre. 

• les 2e et 4e dimanches : célébration à 9h30 à la chapelle de la Bassée  

Secrétariat paroissial : 
Sentier des Ecoles, 1 à Roux - Tél et Fax : 071/ 45 15 22.  

Mardi de 9h30 à 11h30 - Mercredi de 13h à 15h 
Jeudi de 14h à 16h 

Maison de quartier – La Rochelle : 
Sentier des Ecoles, 2 à Roux - Tél et Fax : 071/ 45 15 22 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont retournés auprès du Père : 

• Eugenia GARCIA-PASTOR, veuve d’Ignacio CONDE-MATAS, rue Sart-les-Moulins, 
153.  Elle était âgée de 87 ans. 

• Anna GIARRIZZO, épouse de Gerlando PANTALO, rue Willocq, 33.  Elle était âgée de 
70 ans. 

• Arlette DEBROUX, épouse d’Alfred BAUME, rue De Brouckère, 39.  Elle était âgée de 
74 ans. 

• Francesco CHIRICO, veuf de Fortunata ROMEO, rue Sart-les-Moulins, 149.  Il était âgé 
de 97 ans. 

ACTIVITES PAROISSIALES  

Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de la 
Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 

Chaque lundi de 13h30 à 15h30 (sauf vacances scolaires) à La Bassée : Rencontre Vie 
Féminine. 

 

Abonnez-vous à Spites pour 2018 
Si vous ne trouvez pas de point rouge sur l’étiquette-adresse de ce Spites, vous 
êtes en ordre de paiement et vous recevrez Spites durant toute cette année 2018 

Le paiement peut se faire : 
*  soit par virement de 12 € ou de 15 € au compte n° BE85 7320 0614 5306 de Spites, rue 

de Gosselies, 2 à 6040 Jumet.  (mention des nom et adresse) 
*  soit en déposant une enveloppe avec la somme de 12 € ou de 15 € et vos nom et 

adresse complète chez : 
- Secrétariat paroissial, rue de Gosselies, 2 Jumet Chef-Lieu  35.14.55 
- Secrétariat  rue Houtart, 14 Jumet-Heigne  35.13.31 
- Accueil paroissial (église)  place du Ballon, 39  Jumet-Gohyssart  35.77.24 
- Secrétariat Unité Pastorale rue Dewiest, 131 Jumet-Gohyssart 0472 / 97 87 68 
- Yvette BASTIN rue du Centre, 11 Jumet Try-Charly  35.82.14 
- Maison paroissiale  place Astrid, 7 La Docherie  32 81 20 
- Secrétariat paroissial  rue P. Pastur, 39 Dampremy  31 07 84 
- Secrétariat paroissial sentier des écoles, 1 Roux  45 15 22 
- Permanence d’accueil place Mattéoti, 3 Jumet-Houbois  37.25.95  
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PAROISSE SAINT-PIERRE  -  LA DOCHERIE 

Horaire des messes : 

* le dimanche: messe à 9h30  

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles : 

Contacter :  
La maison paroissiale, place Astrid, 7  
du lundi au vendredi de 9h à 11h30.  
 071/ 32 81 20 

Eventuellement, en cas d’absence :  
Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h30 à 11h -   0472 / 97 87 68 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont retournés auprès du Père : 

• Antonio CORSANO, veuf de Josette BAYER, rue de Jumet, 174.  Il était âgé de 83 ans. 

• Marie DI LORENZO, rue du Chemin de Fer, 99 à Dampremy.  Elle était âgée de 59 ans. 

• Madeleine SALMI, veuve de Marcel CLAES, Chaussée de Gilly, 18B à Jumet.  Elle était 
âgée de 89 ans. 

ACTIVITES PAROISSIALES 

• Vendredi 2 Février : Fête de la Chandeleur, souper aux crêpes à la salle paroissiale de 
la Docherie, Place Astrid. (voir page 20) 

• Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres :   
17h30 - Messe en l'église Saint Roch, rue Neuve à Lodelinsart-Ouest 

 

 

Arc-en-Terres ,  Cent re In ter  Communauta i re   
 

Jeudi 22 février, de 19h à 21h, 

Soirée d’échange ouverte à tous sur le thème  

Compétition ou Coopération ? 
Qu’allons-nous choisir ? 

Dans une ambiance conviviale, 
dialogue d’échange d’idées et de savoirs, 

l’interconvictionnel sera au cœur de notre rencontre, 
dans le respect et la diversité des convictions de chacun. 

 

Adresse du jour :  

Arc-en-Terres 
Rue P. Bauwens, 37 – 6030  Marchienne-Docherie 

Tél. : 0474/55 45 92  -  arcenterres@gmail.com 
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Inventer nos manières d’être auprès des plus fragiles 
(suite du texte paru en janvier 2018) 

1. L’exemple du bon Samaritain (Lc 10, 30-37) 

Pour illustrer mon propos, prenons l’exemple du Bon Samaritain. Nous avons une lecture 
assez « moralisatrice » de cette parabole de Jésus : nous devons prendre soin les uns des 
autres, rendre service et ne pas refuser un « coup de main » à celui qui est dans le besoin. 
C’est vrai ! Mais si nous nous arrêtons là, nous perdons une partie du sens de cet Evangile. 
Et ce que nous vivons dans la pastorale de la santé nous échappe partiellement. 
La parabole du Bon Samaritain n’est pas une aimable « fable » de la Fontaine où la morale 
de l’histoire « tombe » à la fin du récit. La leçon de cette parabole n’est pas moralisatrice, 
elle est christologique. Les Pères de l’Eglise ne se trompaient pas dans l’interprétation de 
la parabole. Pour eux, elle n’enseigne pas seulement de ce que nous devons faire mais ce 
que nous devons croire et surtout qui nous devons devenir dans notre vie avec le Christ. 

7.1  Ce que nous devons croire. 

Bède le Vénérable (673-735) écrivait que l’homme blessé gisant en dehors des portes de 
Jérusalem, c’est Adam, c’est-à-dire la figure de notre humanité blessée par le péché, une 
humanité déchue qui se retrouve à l’extérieur des portes de l’Eden (et donc en dehors du 
paradis). Le prêtre et le lévite représentent la Tradition et la Loi, incapables de sauver Adam.  
Vient alors le « Bon Samaritain » ; c’est-à-dire le Christ, un étranger qui se penche sur les 
blessures d’Adam, le conduit dans une auberge (l’Eglise), donne un gage (sa propre vie) 
pour la guérison et le salut d’Adam et promet enfin de revenir (son retour à la fin des temps) 
et de payer entièrement pour sa rédemption afin de le prendre avec lui dans son Royaume. 
La parabole ne porte pas d’abord ni même principalement sur la manière dont nous devons 
nous comporter les uns envers les autres. Mais elle révèle tout ce que le Christ a fait pour 
chacun de nous. Et nous sommes appelés à suivre l’exemple du Bon Samaritain non pas 
parce que la parabole est séduisante ou édifiante moralement… mais parce qu’elle est un 
résumé de tout l’Evangile. 

7.2  Ce que nous devons devenir. 

Dans ce passage de l’Evangile de Luc, Jésus vient de rappeler le commandement d’aimer. 
En réponse, un scribe avait demandé à Jésus « Qui est mon prochain ? ». Et Jésus lui avait 
répondu en lui racontant cette parabole.  
Au tout début de l’histoire, nous pensons que la réponse est cet homme allongé, blessé et 
laissé à demi-mort sur la route. Mais à la fin de l’histoire ; nous ne voyons plus le prochain 
qui est blessé mais plutôt le prochain qui agit. Le scribe lui-même répond que le prochain 
est « celui qui a montré le plus de compassion ». Lc 10, 37.  
Au début, nous pensions que la parabole nous renseignait sur celui que nous devons 
secourir. Mais à la fin de la parabole, nous en savons davantage sur celui ou celle que nous 
sommes appelé(e) à devenir. Nous sommes appelés à être comme le Bon Samaritain, c’est-
à-dire à nous faire proches de l’homme fragile.  
Cette parabole n’est pas une parabole parmi tant d’autres paraboles. Elle est l’explication 
du commandement de l’amour : l’amour est notre vocation. Et « cette loi que je te prescris 
aujourd’hui n’est pas au-dessus de tes forces ni hors de ton atteinte.” (Dt 30, 14). Nous 
sommes faits pour prendre soin les uns des autres car nous avons été créés par amour et 
pour l’amour. Sans amour et sans Dieu, sans amour ou sans Dieu, quelque chose manque 
inévitablement dans nos vies. Pour autant, l’amour est actif. L’amour n’est pas seulement 
un mot ou un sentiment mais bien une réalité qui prend soin de l’autre. De la même manière, 
Dieu ne vient pas à nous comme une idée. Si nous pensons à Lui, c’est qu’il est déjà à 
l’œuvre dans nos vies. C’est pourquoi, nous allons à sa rencontre dans la rencontre de 
l’autre. 
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Nous ne pouvons pas entrer dans le mystère du Christ sans entrer dans un processus 
d’amour et de miséricorde, sans accueillir son amour activement présent dans nos vies. 
Nous devons prendre soin de ceux qui sont dans le besoin non pas seulement parce qu’ils 
sont fragiles et vulnérables – encore que ce serait une raison suffisante ! – mais parce que 
nous sommes disciples de Jésus.  
Nous sommes de bons samaritains non seulement pour ceux qui ont besoin de notre aide 
mais aussi pour nous afin de devenir une communauté de disciples façonnés par l’amour 
de Dieu qui excède toute justice humaine. Nous prenons soin des autres parce qu’un jour, 
nous avons été transformés par Jésus qui est venu nous révéler tout l’amour du Père. 
Jésus dit au scribe : « Va, et toi aussi, fais de même. » Jésus ne dit pas : «Va et fais pareil». 
Nous ne vivons plus dans l’Antiquité du premier siècle. Notre monde est très différent de 
celui de Jésus. Et il est aussi plus complexe. Nous sommes appelés à inventer des choses 
différentes. Et c’est là notre principale difficulté. Mais la compassion restera toujours la 
caractéristique de l’amour chrétien, la « marque » des disciples du Christ. Si nous sommes 
des personnes miséricordieuses et remplies de compassion, nous pouvons être rassurés 
d’être sur les traces de Jésus. 

2. L’Evangile décrit trois attitudes 

Or, nous pouvons passer sans voir ceux qui ont besoin de nous :  
Nous pouvons les voir mais sans prendre le temps de les écouter. 
Nous pouvons les écouter mais sans rien faire pour eux.  
Nous pouvons faire ce qu’il faut mais sans les rejoindre, ni les aimer vraiment. Sans être 
leur prochain. 

L’amour du bon samaritain a été complet à l’image de l’amour du Christ pour nous, lui qui 
est capable de nous regarder, de nous écouter, de nous rejoindre, de nous encourager, de 
nous relever et même de nous guérir. 
L’amour du Bon samaritain, c’est l’amour de Dieu pour chacun de nous, c’est aussi tout 
l’amour du prochain que le Seigneur Jésus nous confie à chaque page de son Evangile. 

3. Notre éthique de la santé est une éthique qui se nourrit de notre expérience 

(irremplaçable) de soin 

Troisième repère du pape François : notre éthique est véritablement chrétienne lorsqu’elle 
sait valoriser notre expérience de l’accompagnement et de la relation. 
Et pour mieux accompagner les familles, le pape retient de manière significative deux 
figures ; les pauvres d’une part (il évoque concrètement les migrants, les familles 
submergées par la 8 misère) et les plus fragiles d’autre part (et là il cite l’exemple des 
handicapés et des personnes âgées).1  
Ces deux figures sont utilisées comme modèles de l’accueil de la miséricorde en famille et 
donc comme modèle de l’accompagnement de toutes les familles. Un tel modèle lui permet 
ensuite d’énoncer des éléments importants pour la pastorale des communautés : 
« […] Dans les situations difficiles que vivent les personnes qui sont le plus dans le besoin, 
l’Église doit surtout avoir à cœur de les comprendre, de les consoler, de les intégrer, en 
évitant de leur imposer une série de normes, comme si celles-ci étaient un roc, avec pour 
effet qu’elles se sentent jugées et abandonnées précisément par cette Mère qui est appelée 
à les entourer de la miséricorde de Dieu. Ainsi, au lieu de leur offrir la force régénératrice 
de la grâce et la lumière de l’Évangile, certains veulent en faire une doctrine, le transformer 
en « pierres mortes à lancer contre les autres » AL 49 
Pour ce qui nous concerne ce soir, retenons que la miséricorde de Dieu ne peut pas oublier 
celles et ceux qui vivent des situations difficiles. Et que l’Esprit saint est capable de nous 
offrir une «force régénératrice». 

                                                 
1 AL N °47 
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Pour illustrer cette force régénératrice qui jaillit de l’Evangile et de la relation à l’autre, 
prenons l’exemple de la maladie d’Alzheimer. Certains sont capables de nous évangéliser 
par une autre vision des malades En effet, à la différence des proches, ceux qui travaillent 
dans les établissements de long séjour n’ont habituellement pas connu la personne avant 
sa maladie. Ils n’ont donc pas vécu les premières alertes ni cette lente descente que la 
personne démente expérimente et partage avec son entourage. Ils ne sont pas tentés de 
comparer entre ce que la personne est devenue et ce qu’elle était avant sa maladie. 
Leur regard sur la personne a alors un immense avantage, celui de la fraîcheur. En effet, ils 
ne font pas ce que les familles appellent le « deuil blanc » qui consiste à devoir faire le deuil 
de la personne telle qu’elle était auparavant et à accepter progressivement sa « mort sociale 
» avant même sa mort physiologique. 
La manière dont les visiteurs bénévoles, les aides-soignantes ou les infirmières se 
présentent devant un malade atteint de la maladie d’Alzheimer est différente. Ils ne 
soulignent pas ce que la personne ne peut plus faire : perte des pratiques sociales, oubli de 
certains visages, des mots, changement d’apparence ou de caractère. Ils soulignent ce 
qu’elle est encore capable de faire aujourd’hui. Par leur proximité et leur formation 
professionnelle, leur manière d’entrer en relation et d’interagir avec une personne démente 
ne sera pas basée sur un modèle déficitaire. Ils vont être sensibles à d’autres signes. Ils ont 
appris à communiquer autrement, à entrer en dialogue avec des patients qui s’expriment 
certes différemment mais tout aussi réellement. 
Au contact de la personne démente, les intervenants de la santé ont compris que l’échange 
peut s’inventer et que la vie doit être célébrée différemment. L’expérience de ces soignants 
en contact direct – et parfois ô combien intime avec les misères de patients devenus 
dépendants - est celle de la continuité de l’être du patient. Ce regard est plus juste et 
certainement plus lucide s’agissant de ce que la personne démente vit au fond d’elle-même. 
Ceux qui rencontrent au quotidien les personnes démentes s’appuient fortement sur leur 
propre expérience pour affirmer que le malade reste bien « sujet » dans la relation de soin 
et non pas un « objet » du soin. Dans une certaine mesure, un patient même dément reste 
bien l’acteur de sa propre vie. 
Les proches, les soignants non professionnels comme les visiteurs bénévoles mais aussi 
certains agents savent spontanément comment initier et développer une relation avec les 
personnes démentes. Leur proximité et leur complicité avec elles peuvent parfois nous 
étonner. Car elles contredisent l’idée reçue d’une disparition complète de la personne. 
Comme l’écrit Thierry Collaud : « Leurs expériences journalières, leurs intuitions, les 
convainquent qu’ils sont en présence de sujets humains dont ils n’ont pas à juger la valeur 
en fonction des performances intellectuelles ou des capacités fonctionnelles ».2  
Certes, la relation auprès du malade doit s’ajuster à son état de santé et à ses capacités 
intellectuelles. Le mode de communication restera le plus souvent non verbal. Mais les 
soignants s’appuient sur leur relation privilégiée avec les patients pour continuer à leur 
parler et développer en eux d’autres capacités. Leur but est de maintenir autrement une 
relation encore possible. Ils ont appris à vivre une relation sur un mode ajusté et témoignent 
ainsi que celle-ci ne cesse de se nouer que très tardivement dans l’existence d’un malade 
en fin de vie. 
Conclusion : Devant la fragilité d’un malade, nous devons être à la fois réalistes et 
profondément croyants. L’incarnation de Jésus et la présence de Dieu se perçoivent aussi 
dans les difficultés même les plus graves et non pas seulement à côté de ces difficultés. La 
capacité de miséricorde – d’un cœur qui bat au rythme du plus fragile en partageant ses 
joies et ses peines – nous ouvre à d’autres possibles qui sont sources de relation et de joie 
et déjà l’œuvre de l’Esprit Saint en nous. 

                                                 
2 Thierry Collaud, Le statut de la personne démente : Eléments d’une anthropologie théologique de l’homme malade à 
partir de la maladie d’Alzeihmer. Coll. « Etudes d’éthique chrétienne » n ° 5. Academic Press Fribourg, 2003, p. 84 
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4. Concernant la Pastorale de la santé aujourd’hui 

La pastorale de la santé est aujourd’hui - et sans doute plus que jamais - indispensable car 
elle fait émerger une autre éthique possible. Elle fait émerger une pensée et des pratiques 
fondées et expérimentées sur l’accueil de l’autre. Une telle éthique s’enrichit de la relation 
à l’autre. Et témoigne que le malade, une personne âgée ou vivant en situation de handicap 
est bien « sujet » d’une histoire, en personne, et non pas un « objet » de soin ou l’objet d’un 
protocole de soin. 
Notre pastorale de la santé est riche, elle fait vivre toute la famille de Dieu au grand complet 
sans exclusion : 
- premièrement, nos hôpitaux et nos institutions de santé sont un lieu de grâce : la grâce 
d’expérimenter au plus profond de soi l’amour et le salut de Dieu. 
- deuxièmement, ils sont pour nous un lieu d’incarnation pour mettre en œuvre la Parole de 
Dieu. Car le Verbe de Dieu se fait chair dans nos hôpitaux ou maisons de retraite. 
- troisièmement, la santé est pour nous une responsabilité : la responsabilité d’accompagner 
les plus fragiles, c’est-à-dire ceux qui sont en difficultés ou dans le besoin dans des sociétés 
de plus en plus fragmentées alors que la maladie augmente la solitude et que le grand âge 
nous isole. 
L’exhortation apostolique du pape François ne sollicite pas seulement une éthique purement 
objective qui se contenterait de règles. Le risque serait de se contenter d’énoncer ce qui est 
permis et d’interdire ce qui est défendu. Pour le pape François, une telle éthique est trop 
éloignée de l’implication du chrétien appelé à vivre sa foi, à mettre en œuvre la Parole de 
Dieu dans sa propre vie. De plus, elle ne permet pas encore de rejoindre les plus fragiles. 
Dans l’accueil de l’autre et de ses fragilités, nous sommes constamment ré-orientée vers la 
vie de la grâce encore possible (la charité, l’espérance, la foi) y compris en cas 
d’irréversibilité de certaines situations. Celle des divorcés-remariés ou des ruptures 
familiales dans le cadre de la pastorale familiale mais aussi celles de la maladie ou du 
handicap pour la pastorale de la santé. La vision de François nous invite à une vision sociale 
et relationnelle de l’homme où notre amour, notre espérance, notre foi prennent tout leur 
sens lorsque ces vertus s’exercent en intégrant les limites et des fragilités de l’homme. 

5. En conclusion : accueillir Celui qui vient dans les limites du sujet et des 

situations. 

« Les limites du sujet ou de certaines situations ». Nous y sommes plongés en permanence 
– me direz- vous. Oui et non ! … Confrontés à la vulnérabilité, nous sommes tentés de ne 
pas y rester. Or tout l’enjeu est d’y rester pour se laisser habiter par la présence de Dieu 
afin de nouer une relation à l’autre. Ce qui est trop bref au lit du malade et dans des services 
où les malades « tournent » de plus en plus rapidement… doit être compensée par l’intensité 
de la relation au malade et la fidélité de notre propre relation à Dieu. 
Le « bon sens » du soin, c’est être en mesure de lui redonner un sens dans l’incarnation du 
Christ Jésus. Et de ne pas sortir du soin lorsque l’homme ne s’en sort pas… car Jésus non 
plus ne s’en est pas sorti. 
 Il est venu sur cette terre pour y rester avec nous dans l’Esprit Saint jusqu’à la fin des 
temps, nous soutenir dans cette attente du jour où Il reviendra pour nous sauver 
définitivement de la souffrance et de la mort. 
Père Vincent LECLERCQ, aa 
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    MOMENT DE DETENTE 
 

 

 

Solution du jeu du mois précédent : EXTRAORDINAIRE 

 

Sudokus  

 

5 2  6    7 1      9    2 8 

7 6  1  9 3     3 7    4    

  3   4   8   5    2   7 4 

6      7 3     1   6  8   

9   5  3   4   4        3 

 1 7      9     7  5   4  

8   2   5     1 8   4    7 

  6 8  5  1 7      7    9 6 

4 5    7  8 6   7 3    2    
 
 
 
 

 

Vous trouverez la solution dans le prochain numéro de Spites 
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